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M. Déniau, qui cite tant de circulaires 
et dordonnances , ne connaît-il donc 
pas celle-là qui devrait être la base de 
son argumentation ? Mais il faudra qu'il 
retournewZVcy7e.il ignore cette pres
cription formelle, la seule loi en vigueur 
sur immature (style Déniau). Cette 
circulaire ministérielle du 1 1 juillet 
1858, ayant force de loi, dit textuel le
ment : a Lune des classes doit pré-
» sente)- une superficie de un mètre 
» carre par élève et une hauteur de 
» quatre mètres. » Or, nos classes pré
sentent 484 mètres carrés et une 
moyenne de 4 - . 15 de hauteur ; c'est 
donc bien 450 élèves que peuvent re
cevoir normalement 1rs écol-3, elles ne 
reçoivent, en fait, MO. 

Le prix de revient, basé sur le chiffre 
'normal de 150 places e t t donc de 171 
lr. par élève; il est, n 'en déplaise à M. 
Déniau, inférieur à celui de toutes les 
écoles municipales construites à Rou-
bsix et présentant les mêmes dimen
sions. A bases égaies, il est notable
ment inférieur à celui de la majeure 
part ie des écoie3, Luêtne des plus sim
ples figurant comme type à l 'Exposition 
universelle, ce dont" chacun peut se 
convaincre. La moyenne des prix de 
revient varie en France, en Allemagne, 
en Angleterre, en Amérique etc . entre 
2 00 et 5 00 francs par élève. 

Voilà, Monsieur Je Directeur, pour le 
s|eul des arguments de M. Dénian que 
je puisse atteindre. 

Uuant aux autres , je me déclare in 
compétent; je souhaite pour M. Déniau j 
qu'ils soient plus solides que celui-là, 
sinon je le plains. 

La Société des écoles a rempli son 
mandat à la satisfaction générale; elle 
en a les mains pleines de preuves. Les 
Ecoles sont Lien et solidement construi
tes , le fait est y.tteaté par promettra a r 
chitectes et entre stftlts^par e?lui du dé
par tement . Les morsures ei at taques de 
M. Déniau la laissent paifaitement in
différente. 

Quant à ce vaillant champion qui d e 
mande la fermeture des écoles pour 
s 'assurer la sympathie de la classe ou 
vrière, je crain3 que,malgré eon dévoue
ment à la chose publique, M. Déniau 
ait de la peine à émouvoir les cœurs eu 
faveur de la philanthropique entreprise! 
qu'il conduit sans aucun mobile person
nel contre nous, four le seul bonheur 
des contribuables et de leurs enfants ! 

Un membre très-honorable du parti 
conservateur disait hier que ce Mon
sieur ne trouverait pas dix noms de 
contribuables bien placés à met t re à 
côté du sien pour son entreprise. Voilà, 
Monsieur le directeur, le ca3 que font 
Ie3 honnêtes g«ns de tous les part is , de 
ces at taques auxquelles ils s 'élonnent 
même que l'on se donne la peine de 
répondre. 

Agréez, etc. 
? . DE MOLLINS. 

P.-S. — Jo trouve à l ' instant, dans I 
votre numéro du 27, la dernière lettre ; 
de M. Déniau; il cite un acte que nous : 
n'avons pas contesté ; il ne citera pas ! 
celui de M. Rogier qui lui donnerait un 
démenti, ce dernier ne s'étant jamais ; 
engagé à faire un pavé, nécessaire seu- < 
lement pour les écoles ; on tous cas , les 
achats de M. Rogier ou d'autres person-
DM ne sont pas en question, et nous ; 
continuons à délier M. Déniau de nous j 
trouver des terrains aussi bon marché i 
que les nôtres. 

Est-il aériens de voir M. Déniau se j 
comparer au ministre I Si M. de Freyci- ' 
net n'avait pas eu d'autre3 titres que 
lui.il n'i ût jamais été nommé ingénieur | 
avec dis tmc ' ion. 

E n f i n , la m s u a o e d ' e x t r a i r e 2UO.O0O 
franc3 de notre caisse n 'es t pas plus . 
sérieuse que le parallèle entre M. D é - i 
niau et le ministre. 

Qu'une fois pour toutes, M. Déaiau 
sache que je ne suis pour rien dans la 
perte de sa place de huit milie francs ce 
traitement et que c'est injustement qu'il 
ne cesse de me harceler ; s'il veut éviter ', 
des frais bien muti les, il devrait se sou
venir qus la aociéié n'a jamais fait de 
ven ' e , mais une location, l ' indemnité 
tinale n 'étant qu 'une augmentation de 
loyer s m s intérêts . 

Pour annuler un bail ds ce genre, M. 
Déniau peut avoir un levier comme Ar-
chimède, ni*i3 il lui manque le point 
d'appui que celui ci cherchait ea vain 
pour soulever le monde. 

I J e l g i q u e 
— On écrit de Bruxelles : 
Le grand procès engagé depuis une di7aine 

d 'années au sujet des i m i t e i Linsrrdnd, viei.t 
enfin de recevoir son dénouement . L'arrêt de 
la chanibr des mises en accusation de ia csur 
de Bruxelles, qui renvoyait doran t 1 J - a.-sises 
MM. Notbomb et le comte de Liedekerke-
Bea dort, r ep résen tan t s , P. De ieckor, ancien 
ministre du l ' intérieur, le crjmte Duval de 
Beaulicu et Coi tmo, t du c'uei de faux bilans 
et d'usatre de ces faux b i l a n s a été cassé par 
la cour de cassation, qui a mis sans renvoi . 
l 'accusation à néan t . 

— Va crime épouvan 'able Tient d 'être com
mis il y a deux jours, au faubourg de Gasse-
lier, près Charleroi Un garçon de terme, 
connu, sous le nom d'Antoine, a assassiné, a 
l 'aide d'une fourche, Mme Eavre~se, fermière 
chez qui il était employé. Le. crime accompli, 
le meurt r ier a mis la ferme a i pillage et est 
pa î t i moulé sur un cheval eu l jvé à l 'écurie. 

— Hier soir, on a retiré de l 'Escaut, vis-a
vis de la nouvelle usine à jraz. le c idav .o du 
n o m m é Delvallée . soldat volontaire au 3 ne 
chas-ours à pied, Ci jeune homme, engagé 
depuis quatre semaines seulement . appaHe-
n i l à uue famille tournatsieane. Il avait d i s -
pa iu depuis dimanche et aura probablement 
commis l ' imprudence de se baigner dans 
l 'Escaut. 

Faits Hivers 
— L'Union libérale, de Tour?,signale 

un crime qui a été commis samedi der
nier dans une chambre garnie de la rue 
de la Cuiller, n° 5. 

La femme Adèle Blotin, née Millet, a | t i o n d 3 , a c e g s i o a d f , a C[è[e fe l a G r è c e 
eie trouvée assassinée danssa chambre 
C'est l 'une de ses amies, à qui elle avait 
donné rendez-vous la veille, qui l'a 
trouvée le matin, étendue mortp, com-
plétenaent nue , au pied de soi? lit. L'au
topsie a démontré que la mort avait été 
occasionnée par une forte pression opé
rée sur les cû'.es, qui étaient fracturées 
en t rente-deux endroits différents. 

L'auteur présumé du meurtre serait 
un indwldu qui aurait passé la nuit 
avec la femme Millet, et dont on a le 
signalement. 

— Une foule recueillie suivait hier, 
au Père-Lachaise un digue et honnête 
homme, M. O. Leîorl, propriétaire d'un 
grand magasin de nouveautés, à Paris . 
La mort de cet honnête homme grossit 
la liste, hélas ! trop nombreuse des vic
times de la Commune, car M. Leforl 
fut au nombre des otages. 

Un jour du mois d'avril 1871, une 
bande de fédérés ût irruption dans la 
maison de M. Leforl, et le somma de 
prendre un fusil et de se joindre à eux 
ponr combattre « les Versaiiiais. » 

— Vous m'enlèverez avec mou fau
teuil, si vous voulez, s'écria M. Lefcrt, 
en se cramponnant , mais vous ne me 
forcerez j imais à marcher avec vous. 

On se jeta sur lui et il fut traîné à tra
vers les nsea jusqu'à la prison de Masas. 

Le malheureux négociant resta e n 
fermé, attendaut son sort avec résigna
tion. Le soleil du 21 mai se leva enfin 
pour loi, et l 'armée vint délivrer les pri
sonniers, mais lorsque M. Lefort fut 
rendu à la liberté, a sa famille, à se3 
amis, il avait perdu la rci^on. 

— Un incendie a éclaté, dimanche à 
cinq heures du soir, dans une fabrique 
de. papier [ i tuée aux environs da Vau-
moise (Oise), p i è sCrépy en Valois, et 
à réduit en cendres cet important é ta- ; 
bassement avec les Lâtiments a l t e - j 
liants. La perte totale est évaluée à ; 
3')0,000 fr. 

Par suite de ce sinistre, les 2â0 ou- j 
v i i t r s et employés de la fabrique sont j 
sans ouvragé; malheur d 'autant plus 
grand que 12o de ces ouvriers habitaient | 
les batimenta que le directeur. M. Del-
îogre, avait lait construire à leur u^age 
autour da l 'usine. 

La fabrique était en activité quand, 
(out à coup, les flammée ont envahi -a 
aille des chiffons, eu se trouvaient une 
soixantaine d'ouvriers. Malgré les s e 
cours les p!us empressés, trois de ces 
malheureux n'ont pu être sauvés. Leurs 
cadavres ont été retrouvés eni iè .emont 
carbonisés. Le nombre des bles3^te es t 
considérable. 

— Le Nouvelliste de Rouen dit qu'il 
se passe à Beicay un événement assez 
eii gulier, et qui jette un certain émoi 
dans la popula t ion 

Au commencement du mois d'avril 
dernier, est mort subitement un des 
pdjoint-s au maire, M. Ilaffia, qui était 
chargé des actes de l 'état-civil . Or, il 
paraît que, depuii trois mois, cet ad
joint avrit négligé d'apposer sa signa
ture sur le3 actes de mariage, de na i s 
sance et de décès; de tidie sorte que, 
pour légaliser ces actes, il faut aujour
d'hui faire assigner plus de trois c ;u t s 
témoius et obtenir du tribunal civil les 
jugements nécessaires. 

TS&2BUI%TAUX 

La Petite République ET MM. DE BROGLIE 
ET DE l'OURTOU 

On se souvient que , su r ia plainte en 
diffjmatiou coutre la journal la Petite 
République française, M. Dcroussen, 
g é r a n t d e c e j o u r n a l , a v a i t é t é , p a r j u 
g e m e n t d e la 11° c h a m b r e , d u 7 m a r s 
mars dernier, condamné en un mois 
d 'emprisonnement. 1,000 fr. d'amende! 
et à l'insertiou dans le journal la Petite 
République française et, en outre , dans 
six journaux de Pari3 et six journaux 
du département . au choix de MM. de 
B.e„iie et de Fourtou. 

Sur l'appel interjeté par M. D^rous-
sen, il était intervenu, à la date du 10 
avril dern ie r ,u i a r i è lpa r défaut confir
mant puremeat et simplement le juge
ment ci-desstta énoncé. 

L'affaire revenait hier devant la cham
bre correctionnelle de la pour, sur l'op-
posilioa à eet arrêt, et la cour, rece
vant, en la forme Darcus^en opposant à 
l 'arrêt du 10 avril, a continué purement 
et simplement au fond le jugement frap
pé d'appel. 

L e vcri<r»I>ii» . ( journa l o f î l c l c l 
t i c 3'ËML[tu>»S(ion 

Nous avons parlé l'a tre jour d'une maerni-
fin le publication intitulée « L ' A L B U M D E 
L ' E X P O S I T I O N 1873 P A R G L U C Q . » 

O t t « publication, disions-nous, va repro-
du i re , t a moyen a'uu procédé nouvcau.ap .u lé 

ograyure niL-.anique > toutes les vues 
extérieures i t intérieures c l 'Exposition. 

•Je sera bien la le vé.itabla journal ofùciel 
et le monument auii.enti-jUe uc not.'e ct'ièbre 
e:-:iiibilicn. 

Nous avons aujourd'hui entre 'es mains lo 
3e fascicule- de ce remarquable oavtace , qui 
ropro luit, i° le pavillon do la vil!e <'c P a i u ; 
2° ia faxaeuM façade do la Belgique t u r l 'ave
nue des Dations. 

Dis textes ilKt iaicrrssa-its accompagnent, 
to.:;mo d'ordinaire, ce fascicule, noi:s enga-
g-ous vivement nos lecteurs ; d;ms leur p ro 
pre inlci-tH. soit à demander chez leur libraire 
h voir ce i iscicule, soit à adresser directement 
deux francs à l 'auteur é lit-ur Monsieur Glucq 
ll"i, lifoulevar.1 Sébaotopol dont ijous tenonsà 
donner l 'adresse à t o s lecteurs alia de leur 
ôire «gréable et uti le. 

L 'auteur a créé, en eflet, un service spécial 
d'ochantillonncjge voulant cp.ie la clientèle de 
province puisse s 'abonner seulement en toute 
connaissance de cause : nous approuvons de 
tous points une pareille laçon d'agir. 

WÊoawmuLJtu 917 neAria 
Lo-.idres, 27 juin soir. 

D'aprè3 le Times, les Turcs ont me
nacé de quitter le Congrès si la ques -

eat mise eu discussion. lis refusent 
d'évacuer Choumla si le3 Russes no se 

: retirent pas d'Andrinople. 
Le Moming-Post dit qu'il est ques 

tion de diviser la Turquie d'Asie en 
quinze provinces dont les gouverneurs 
seront a.".<i3tég par de3 consuls anglais. 

L Î Daly-Ntivs annonce que I2 prince 
Gortschrkoff, malade, a quitté le Gon-
gièa, et que le comle Schouwalofl le 
remplace. 

La Banque d'Angle terre a élevé son 
escompte à 3 pour 100. ' 

Londres.jeudi 27 juin , soir. 
Les derniers avis d t Berlin affirment 

que la situation s'est améliorée. 
La question da l 'évacuation de 

Sehoumla et Varna n' inquiète pas le 
Congrès. Il n 'y a aucune crainte d e c o n -
ilit entre les Russes et les Turcs. 

Berlin, 27 juin, soir. 
Lo Congrès a décidé, en principe, 

que le mandat d'occuper la B jïnie et 
l'II rzè^ovir.e ser i donné à l 'Autriche. 

Oa va maintenant examiner les ques
tions relatives aux EU13 da l'ouest ; la 
Ssrb,e et le Monténégro, soutenues par 
toutes les puissances recevront de gran
des natinfaotioifi 

Madrid, 21 juin, soir. 
Les funérailles de la reine amont lieu j 

demain. 
P .ris, 27 juin, soir. 

Le3 dépuiés et sénateurs de Paris, 
dans une réunion ir-nut aujourd'hui,ont 
exprimé le caractère véritable Je la dé
marche à tenter auprès du mini Ire pour 
obtenir dtii grâces à l'occasion de la 
fêto du 30 juin. 

lis ne veulent nullement exercer de 
p r e s s i o n , m a i s s a ; h lit q u e l e m i n i s t è r e 
leur eat favorable, ils so concerteront 
amicalement avea h a à eesujet . 

M. AutoLiu Proust :;;,'?ni demi ndé au 
ministre de la guerre l 'autorisation ai 
faire circuler dans l'armée d-.s listea de 
soii-cription pour le mOBnmenl du co 
lonel Denfc-rt, à riiint-Maixent, le minis
tre a répondu qu'il lui était impossible 
do lever l 'interdiction générale pronon
cée par lc3 rè, ; i tmenls. L'interdiction 
coutre toute manifestation coll. ctive 
est salutaire, mais, comme dans le cas 
présent, l'objet de la souscription est 
louable, il autorise tou3 les militaires à 
souscrire individuellement et il sous
crit lui-même pour une somme de iiOO 
fr. afin de donner l 'exemple. 

Vienne, 27 juin 
L'empereur d'Autriche a décidé que 

la cour prendrait le deuil pendant dix 
jv,urs à partir du 28, poi.r exprimer ses 
regrets de la perte de lu reine d'E pa
gne, Muria Mercedes. 

Berlin, 27 juin 
On assure dans les cercles les mieux 

informés qu'il n 'y a absolument rien de 
fondé dans la nouvelle portant que là 
gouveï-nem.-nt prussien et le prince E -
nest-Augoste auraient couciu un a r 
rangement eu vertu duquel la Prusse 
resti tuerait les biens du roi du Hanovre 
à ce prince, qui prendrait le litre de 
prince héréditaire da Brucs'vricl:-Lune-
bourg. On ajoute qu'il n 'y a pas encore 
eu de négociations entre le gouverne
ment prussien et le fila du iuu roi de 
Hanovre. 

Berlin, 27 juin. 
Les déléguée helléniques ;.yant été 

informés par le président du Congrès de 
la décision que cette réunion a prise 
d'admettre les plénipoienîiaires Grecs, 
à titre consul!atif, lors da la discussion 
des questions concernant les affaires de 
la Gièce, le gouvernement d'Athènes se 
di^po^e à autoriser formellement ses 
délégués à la représenter au Congrès. 

Berlin 27 juin. 
Le conseil municipal doit discuter 

aujourd'hui une propos!îou tendant à 
faire exécuter une œuv.'e d'<at en sou
venir du Congrès 

M. Werner , directeur de l'Académie 
des beaux-arts , sera chargé de l'exé
cution. 

Berlin, 27 juin. 
Bulletin du 27 juin, 10 heures du ma

tin. 
a L'empereur a très bien dormi celte 

unit; son état n 'a éprouvé aucun chan
gement. » 

» Signé : LACER, LANGENDECK, 
W I L M S . » 
Aihènes, 27 juin. 

Les Turcs sont concentrés aux en 
virons de la Cauée. La panique esi gé
nérale. Les communications sont in ter
rompues. Le nombre des victimes est 
inconnu. Aucun navire européen n 'est 
mouillé dans le port . 

Washington, 27 juin. 
Une déclaration de la convention dé

mocratique da lCh io considère comme 
définitive la décision du dernier cong 'ès 
confirmant le titre de président à M. 
H*yes. La convention démocratique de 
l'Oiiio demande néanmoins la cont inua
tion de l 'enquête sur les fraudes électo
rales. 

Noureltefl du soir 

Hier a été célébré, à la chap 'lie des 
I 'rère3-Passiûnnistes de l 'avenue do la 
Reine-Hor tense , le mariage de M. Paul 
de Uassagnac avec Mlle Jul ia Acard. 

Les témoins de M. Paul de Gassa-
gnac étaient M. ds Beaupin, ancien 
préfet, et M. de Loquessie, député de 
Tarn-et -Garonne. 

Les témoins de Mllo Acard étaient 
M. Gouvelet, ancien officier, et M. 
Clément Laurier , député do l ' Indre . 

M. Paul deGassagnacn ' a pas épousé 
une I tal ienne, comme on l'a dit i nexac
tement , mais une jeune et charmante 
Alsacienne, fille du comle et de la 
comtesse Stéphane Acard, et femme 

j d 'un esprit supérieur , réunissant au 
j mérite de la beauté lo mérite non 

moins appréciable de la fortune. 
Par des raisons tirées d 'un grand 

deuil récent , le3 deux familles ont été 
seules conviées et lo mariage a eu lieu 
dans les conditions les plus simples. 

C'est M. l 'abbé Luna rche , curé do 
Sainte-Mario des Bfttiguolles, oui a 
donné la bénédiction nuptiale aux 
époux, eu présence de M. ie curé do 
Saint-Philippe du Roulo, à la jur idic-

' lien duquel appartenait la jeune m a 
riée, et qui a tenu à assister au m a 
riage, pour adresser à M. Paul do Cas-
saguac des paroles élevées et émues de 
félicitalion et d 'encouragement . 

Des souvenirs de confraternité m i 
litaire unissaient M. de l 'abbé Lamar -
che à M. Paul de Gassagnac. Après 
avoir fait la c a m p i g n e d o Grimée com
me aumônier militaire, M. le curé de 
Sainte-Marie des Batignolles fut décoré 
sur le champ du bataille de Gravclotte, 
où il assista volontairement les soldats 
français. Se consti tuant prisonnier 
pour no pas se séparer d 'eux , il les 
accompagna dans les villes-fortes où 
ils furent in ternés , et , par* des soins 
admirables et u n dévouement inépui 
sable, il en préserva et en consola des 
centaines dans les casemates sombres 
et malsaines do l 'Allemagne du Nord. 

M. Paul do Gassagnac fut l 'un des 
prisonniers qu'i l arracha aux misères 
et aux souffrances morales de la cap
tivité, el le di;;ue prêiro était cer taine
ment plus ému hier en bénissant le 
mar iage do son ami, qu'i l ne l 'avait 
élé sous ia piuie d 'obus des batailles 
l ivrées au tour de Mets . 

Les drapeaux des consulats d'E3pagne 
d'Italie, ee Grèce, de Venezuela sont en 
b ivn j pour l amor t de ia reine M^rcé-
Gè3. 

ou lit dans le Nouveau-Journal : 
a A l 'cccasicn de la fête nationale, le 

gouvernement a décidé que, pendant la 
jouinée du. dimanche 30 juin, l 'entrée ce 
['Exposition sercil réduite à 2ii cenlimes 
par personne. 

Ei t ra i t d'une dépêche du Journal des 
Débats : 

« Le Goaajiès s'e%l placé à un point 
de vue to;it à fait, opposé à celui c.c I85C; 
il a sanctionné tn quelque to i le l 'al-
liance dos trois empereurs, à laquelle 
l'Angleterre est venue accéder; et l'on 
peut dire d'une manière générale que 
ïs premier partage de la Turquie est 
ULC chose désormais ar iêlée. 

Par la façon dont la question bulgare 
a été résolue dans les trois dernières 
séances et par la min iè re dont les au
tres questions sont déjà en voie de ae 
résoudre tous les plénipotentiaires eu
ropéens sont satisfaite, mais personne 
n'est convaincu de la durée do l 'œuvre 
qui va être accomplie. 

Lundi, on s'occupera de la G.èce, 
avec l 'assistance de- délégués grecs. 1. 
tôt question ùe c>é:r nue Roumélie oc
cidentale avec les provinces d Epire, 
ThessaJie, Macédoine et Albanie. La 
G;èc:; recevra, selon toute apparence, 
l aCiè le ; eusuite viendra la question du 
Danube et de la Roumanie. Sur ce point, 
la Russie parait décidément devoir o b -
Unir gain de cause. L'Angleterre a s a -
c.nid ia Bessarabie pour obteuir Ba-
toum, et plusieurs membres du Congrès 
se seraient prononcés eu ce sens que, 
si la Roumanie insistait trop, on crée
rait une autre principauté ds ce nom, 
avec de nouvelles limites. 

L'Arménie viendra eu dernier iicu. 
L'Angleterre paraî t s 'être entendue à ce 
sujet avec la Russie. Batourn restera à 
la Turquie, et l 'Angleterre établira en 
Arintiiie un protectorat analogue à celui 
de la Franco sur le Liban, mai» dans 
des conditions plus fortes et en organi
sant une défensive sérieuse. 

La dette turque «era répartie de 
Lçon que toutes les provinces que la 
Turquie viendrait à perdre paient cha
cune L u r part . La Bulgarie, en dehors 
du tribut qu'elle paiera <> la Porte , de 
vra donc supporter aussi sa part de ia 
dette. Culte question n 'est pas encore 
défiailivemeni réglée. » 

Vienne, 17 juin. 
«Dè3 aujourd'hui le compromis austro-

hongrois est une affaire conclue, vu que 
toutes les lois dont il BC compose ont 
été sanctionnées par l 'empereur. 

LeReicnsra th vient d 'être ajourné. 
La Ciûiure du Parlement iiougro.s aura 
lieu dimanche ; et, à cette intention, 
l 'empereur se rendra à Buda-Pesth 
pour prononcer le discours du Tiône ». 

Petite bour3e du boulevard du 27 
ferai : 
3 8 0 70.uo. 
5 ê/C 1 13 ,70 6fi 1/4 72 71 1 / 1 . 
I t a l i e n 7 7 , 3 5 -10. 
T o r e 1 6 , 3 8 3-ï. 
E g y p t e 27G 27:T.G2 
B a n q u e 4 5 6 4 2 i il 087 
R u s s e 87 1/8 87 
H o n g r o i s 81 15/1G 
F l o r i n 05 
L o t 3 t u r c s 5 0 
F e r m e , s a n s a f fa i re . 

DEPÊQHESTELEQRAPH1Q DES 
Berlin, 2" juin. 

Le Cougrè3 ayant résolu de détermi-
' ner seulement les lignes générales du 
! traité de paix. i l est question d'une con-
I férence composée des seconds ou des 
j troisièmes plénipotentiaires qui couli-
j nueraient, à Berlin, l 'œuvre du CoDgrès, 
1 en réglant les détails non arrêtés par le j 

Congrès, en outre; de l'œuvre de la 
commission militaire et la commission 
consulaire; mais , aucune décision n 'a 
encore été prise. La question n 'a pas 
mtme èié agitée au sein du Congrès. 

Beriiu, 27 juin. 
La cour de Prusse a ordonné un deuil 

de trois semâmes, à 1 occasion de la 
mort de la reine d ' E s p ^ u e . 

Lausanne, 2G juin. 
S. A. R. Mgr le comte de CLuiubord, 

est an ivé ici hier et est dencendo à 
i'hôiei Beau-Rirage. 

Marseille, 27 juin. 
M de Freyeinet est parti ce matin 

pour Nice par le train de 7 h» 5 0. Le 
ministre des travaux publics repassera 
demain ici e t rent reraà Paris pour la fèie 
du 30 juin. 

Toulouse, 27 juin. 
M. Oatalet, banquier, vient de s u s -

î endre ses paiements. Le passif est 
évalué à 5 millions. 

Rome, 27 juin. 
Le P jpe , dans une lettre au cardinal 

de ! . .valetle, vicaire-général da Rome, 
proteate centre i'abolitiou de l ' instruc
tion Peligii ni e dans les écoles muuicipa-

R une et insiste pour augaientcr 
le nombre des écoles coegréganistes. 

L'.3 journaux déplorent la mort de la 
reine d 'EiJagnc . 

Athènes, 27 juin. 
D..s avis de Crète anuo-icent que l'As

semblée nation aie a fait connaître aux 
consuls les détails relatif-? anx incen
dies et aux massacres commis par les 
Turcs. 

!,G0û familles du district d'Apocorona 
eont sans asile et sans pain. L'amiral 
U'i ein-pacha a demandé des eecours. 

Les navires étrangers quittent le port 
de la Canée. 

Londres, 27 juin. 
Ohaubres des Communes. — tir II. 

Siatlbrd Northcote, répondant à M. 
Hiy te r dit que le gouvernement n'a 
reçu aucune confirmation officielle de la 
nouvelle q'\e des baehi-bouxooka au
raient été employés contre les insurges 
de C:è'e et qu'ils auraient masacré des 

• dans les environs de ia Canée. 
Il espère q ;ie la nouvelle est e*»gé-
rée. 

If. Layard a reçu l'ordre de faire une 
-te. 

Londres, 27 juin, 
Un cophte employé au ministère des 

affaires étrangères, nommé Marvin, a 
été accusé, aujourd'hui, devant le m t-

. d'avo:r communiqué le mcdo-
,-,. , dum au Globe. 

Londres, 27 juin. 
Il résulte da pï-idoy^T pror.or.ci par 

: du gouvernement q ; ; Marvin a 
aidé, le 3'j mai éerstter, deux fonction
naires supérieurs à prendre une copie 
du ZlepioraaduM pour les ministres. 

Le même jour, le Qlobe a publié une 
édition spéciale dan3 laquelle i) donna t 

nmé de eo document. M ^ r v i ^ a r e -
levé e,.-uite pia.-.ieu.'s copies du texfe 
du Mémorandum que le Qlobe a égale
ment publié. 

Le prévenu a élé remis en liberté jus
qu'au 0 juillet. 

D a U U U B M DfiESlES 
Londres, 28 ju in , 2 h . 

D'après une dépêche do Beri iu, p u 
bliée par le Tiiîies, le prince Gor ls -
chakoff a déciaré mercredi au congrès, 
que les concessions faites par la Russie 
dépassent de beaucoup CJ qu'elle vou
lait faire, mais elle a consenti à des 
sacrifices par amour de la paix . Lord 
Beaconsfield a répondu en expr imant 
son admiration pour les nobles sent i 
ments du prince, et l 'espoir que la 
l t u s s i e p e r s i s t e r a d a n s c e t t e v o i e . 

Il paraît probable que le Congrès 
sera terminé dans dix jours . 

Madrid, 28 juin, S h. soir. 
Une messe basse à été célébrée ce 

matin, après laquelle le corp3 de la 
Reine a été conduit solennellement à la 
g',rc. 

M A R C H E L I X I E l l 
LINS DB PAVS. — Affaires pour réassorti

ments , à prix san-t chaugessent. En i^nàra ' , 
il reste très p ;u do lias eu campagne : les 
boni lin et les supérieurs font presque en-
liùïc.neut détant.— KIOUPES M PEIGNAOR.— 
Il l 'est vendu i;n peu pins d é t o u p e s q u e la 
semaine dernière. Oa demande surtout les 
sortes ooinmunes comme quali té. — u n s DE 
aussiR. — Ou tfitiii'l» un peu plus d'affaires 
en ,I:JS disponibles, moj'ennant de légères 
concessions sur tes prix. — n u s . — La si tua
tion ce s'est guoiii moiiilii^ depuis la se 
maine dernière, et la p-ti c reprise, t i^aalée 
dans notre dernier bulletin, no paraît pas 
s'être généralisée. — FILS D;: JUI 'K. — Un 
peu plus d« recherche, mais on n'écoula pas 
(ai production. Les affaires paraissent plu3 
que {'.mais disposés à maintenir l t réduction 
uu travail. — TOILES. — La vente ne s'est 

éliorée, mais on espère que le beau 
temps dont cous jouissons dopais huit jours , 
et qui a à peu prés assuré lo .--oit .le nos ré -
coltes, au.a i-iu grande influence sur la re
pl is i dos affaires. 

PaiNC e. ï.vn. IF , L I L L E . — Ktat des quan-
tilos de i>us, li s 11 toiles importées et expor
ta ',, pendant l a 2 e déea.le ds.juin, 187*. — I m -
porlations. — Lins teiilés étoupes 18,305 k. 
- - Fils de lin 29,t'3l k. — Toiles de lin 
C.o7'i — Exportat ions.— Lins toillos étoupes 
I J - . I J l uk . — Fils de lin 1'.1,1)23 k . — T o i 
les do lin 77 k . 

NOUVELLES DE LA RECOLTE 
Aux pluie; incus-antes a succédé un temps 

chaud et sec depub jeudi dernier. Aussi les 
lins qui avaient été couchés par les pluies 
d'orages se s-_-nt-ils presque partout relevés. 
La récoUe promet d ' eue bonne, bien q u \ n 
tei'tains en Irons la mauvaise quali té de la 
graine ait donné des lins clairsemés. 

M A R C H E S B E L G E S 
Tas de changement important à* signaler 

cette semaine iJournal-Circiduire*. 

sua dCmandtl ; prix sans variation. On a TP 
du 7 O.'y hect. avoines do St . -Péter ibourg , 
ir. i o à lu 3i-i lus 10) kil. 

I A I . N L S . — On a Tend» aujourd'hui 430 
laiu.i eu suint de La Plata . 

rÉTROLE KAPrisà.— (Les prix ci-après s M 
tendent pour parue premier coût) : 
Disn. blanc, seion Payé Vendeurs 

23 10 »» »» 2 J 51 »» > 
»,> »» »» »» 25 50 »» ! 
«« »» »» •» ï"> iiO »» > 
» | s>v »>> » • Î 0 »» »» » 
ii" 75 »» »s> 47 75 »» > 
j i i^ »» »» 28 73 »» > 
x>» »» »» »» »» »» »* * 

nuance et quant. 

Août. . . . 
Septembre . . 

PS mois . 
t mois 

?J ;rché ca m e . 

i I t iù S - i -u tuK 
[Q* du 28 juin 

Courceilcs-L'l.078 »» '»»>» »» »«» »> 
in - l e sA | 09-i »» | »»» »» »»» as 

afari; .. .i 3t:; »» j »>» »» »»» »> 
Anï'.ceuiin-D.i GO >» I >»» »» i>»» »» 
Ht nlrtosroiidii • » • • »» I »»» »» *»» ** 

PARIS, 27 ju in . — Dépêche de 2 heures . 
C<ùz.\ courant Ci 28 Juillet eaê l i'8 7B 
Juillet 73 Suc. 88° d.,10/1357 Gi; 
.luillet-août 89 »» » 7/9 disp. SI »> 
-i deruieis 68 73 » bl. n°-'t cour. 07 4(> 
Lin courant 71 23 Juil let-août 67 »» 
Juil let 71 »»!Farinea S m. , c. B9 50 
4 derniers 7i 23 Juillet • t* " : ; 

Spiritueux cour. 5S 30 Juiliet-acût 59 73 Juillet 3S 30,'if.r.rue Darblav 00 

Huiles I Graine ! Tourtx 
stolitrel l'hectolitre l'hectolitre 

UARCHB AUX OP.AINS DE L I L L E 
du Ht juin ly78. 

Q ant.C03 saca de 1 hect.iprixmoyen) % 13 
iJ. 61 saca i L ' id. 1 -o 

Piix extrêmes du blé blanc. 1 t 27 
iù. du blé macaux 1 a 22 

Prix du sac de luO kil. de fleur l r 0 q. L- • 3 
• I.E3 DIX MA.RCUÉ3 RÉCNIS : 

Lille. Douai, Cambrai, Aimentièros, D. J U I , 
Berpues, Èuurbour£, Hazebrouci., i , . . u ie3 , 
Arraa). 

iiié blanc 13 S7 
li.é macaux 22 

(o T'-tjiondance Fiitinic^re 
Tiace Vendôme, 10, Paris 

B : u r s e d u 27 j u i n 
A p r è r i n débat assez ai-n.é qui pe iM lea 

c o . r s à peu près aux plus hauts p i l t , l e mar-
UJ rentn dans L'atonie Jet boui-es d'été et il 

I tut attendre la dernière 1|2 LÎ .te, ponr as;-is-
i qui rossciiiLld un peu a 

nu Bua ie inen t et nature.lcu.-_.ui 3. uu n-ouve-
m. at d< h .;-- te . 

La côte en çénéial accuse uae t t - d a n r e 
nie; mais les b o n i — u de la joumée 

sont aux t\.nds i tranj tn. 
L'Italien se contente de : oivra LUS rentes à 

77.23 mais le Tare est ù 13 fr. Jjn.„_.ué. 
Les valeurs Egyptiennes sonl l i*s-reclur-

tliées; l'obligation o 0 o est a 273. 
1. . institùtioavi de crédit sont dus plus fer-

!.. .. 
Le Crédit foncier se tient à ^-0 et on parle 

d'un n.oivi p.ient de hiusse à L.-v-s échéance. 
Le Crédit mobilier est très -.oinandé à 
L'émission des obligations de l 'Emprunt de 

la Tille de Naples 18.7 ouverio a ses guichets 
les 58 et 2J courant, est aaHUée d uu plein 

La Banque Nationale, 10. place YcLidùme, 
garantit l'irréductibilité des s o a . a i p t i o n s 
qni lui seront adies-ées avant lo 83. 

Oa sait qu'il n'y a que 11,000 titres en émis
sions et que cV-^t bien pf-u pour les séductions 
que rsréser.te un pareil placement. 

On p . ut encore obtenir à l i lian-juc Natio
nale des obligations communales 4 0,u 1873 
au prix do 185,30 net, coupon déta.l .é, 

Les demandes qui so multipl eut nous lont 
supposer que lo s t jck sera bientôt épuisé. 

Le 3 (• i Russe s ' e . t a n i m é e t a dépassé le 
cours de Si. 

On a réalisé des bénéfices sur lo Hongrois 
et oa fait anjaurd'hui l 'arbitrage de ce londs 
avec le llusse. 

C'est une question de goût qu'on ne peut 
discuter. 

O :el est le meilleur journal financier, le 
plus complet et le mieux renseigné'?... C'est la 

•sur dus Valeurs à Lots 
Abonnement: 1 fr. par an, 40, rue Laffiet. 
Taris. i2yl 

"DÉPÔT DE FABRIQUES 
Ciments Portland et Romain; boisseaux en 

terre cuite, pour corps de cheminées; poteries 
an i s iques et pour UV.iments; briques réirac-
tai.-es anglaises et belges; briques blanches 
pour façades; graviers pour dallages et jardins. 

CSÏ *aLLfIBM-ï»Kfc»sHJS 
© . P L A C E D U T R I C H O N , » ; R O U B A I X 

1S827 

PIUTLES COLBERT S t l : 
iitive3 et dépuratives; souveraines contre la 
constipation, la bile, les glaires et les étour-
dissements, 3 fr. la boîte. — Dépo ta Roubaix, 
dans toutes les pharmacies. 10119 

On trouve à la librairie A L F R E D R E B O U X 
Duo Neuve, 17, Roubaix 

PLUMES MÏALEXANDRE 
les meilleures plumes métalliques 

PHcBNlX 

HUMBOLD1.. . j O f r - K j ) 

RO?SINl ! 

sautai qfr. 

ALI-RED REBOUX, rue Neuve.17 
13153 

MARCHE D'ANVERS du 27 juin. 
cwi.s. — Marché calme et sans affaires da 

premières mains . 
cfcc&AJJU, — Marché salme et à peu près 

COMPTOIR DES F0SDSPU8LICS 
A . M A I R E e t H . B L U M 

l S a I S u c d u Collège, à I & o i ï b a h t 

ACHATS et VENTES de toutes vateur* au 
C o m p t a n t et à T e r m e ; Rentes française» et 
étrangères; Actions et Obligations de CViemin d» 
fer, de Sociétés de Crédit, etc., en un moi, de 
tontes leâ Valeurs se négociant à la Sevrée et en 
Banque. 

Courtage officiel fixé par ia Chambre syndi 
cale des Agents de Changi de Paris, s a n s 
C o m _ n i s 8 i o n . 

Afin d'offrir toutes faoilltéâ et garantie! , les 
Acbais et Ventes so feront d e l a m t i n à l a 
main. Espèces contre Titres. 

Arbitrages, Libérations de Titres, Remboune-
ment des i'alcurs sorties aux Tirages. 

Souscriptions sans Irais à tous le* emprunt». 
Enca issement -gra tu i t de toua lea Go«> 
pons . 15*754 

retournewZVcy7e.il
lui.il
paix.il
pror.or.ci
lcu.-_.ui

